
QUOTIDIEN : : U N F R A N C 
S T A N N É E — N' 4 8 

* * * 
J E U D I 17 FEVRIER 1944 

LE REVEIL DU NORD 
M nie de Pans. Lille. — Téléphone» 4TLM 47LST. «71.1*. LA PLUS FORTE VENTE DE LA REGION 43. bouL rUnssmann, PARTS ( f ) . 

La Luftwaffe bombarde les ports d'Anzio 
et de Nettuno 

endommageant gravement un contre-torpilleur 
et quatre cargos jaugeant 19.000 tonnes 

Un raid sur Berlin a coûté 48 bombardiers aux Britanniques 

Quartier Général du Fuenrar. 1t. — Le Haut Commandement de I _ 
Au S u e n t «• Krivetres. m» troupe» *nt rtaeuaae de «ombrais»*» attaquât ennam 

allemande communique 
kat* et natteyé piuawur» breehes an centre-

A i Ouett «a Tchernaea» et à r l i t de (naaattkaww, reviniétr* restetanea de 
•aura de eaankat» oui M sont déroulé* dana un lorrain beueui. De vi*i*n<et aanln *lu»îi«i ont «té raaîaué-
asea et notre etlenaree a été paurauteat. 

Dana le leeteur Nord du Iront de •'««. des attaauao locales aaaei «un iar in dea Cel»h**i»te» ont éahoué 
aaj aaaj de •araia-Ruoaa. entre la» laaa limon et Peleua et oroa da Narra. Piuolour» da ne» opération» eltan-

cepitalne Rade, commandant d'une 

Bar 

aire» ont été couronnée» de euooéa. 
Au court de» eeeajMta eut M oatet déi atdoa dan» le aeeeeur «entrai 

termatlen de canon» d assaut, m i partlaulierement dlarlrejMé. 
• n Italie, é part une activité de reoenwaletaam et da choo récipraoM la lournoo n'a été marquée 

aucune opération d'enverfure. De» émanée* leeale» ennemie» ont été refeuiéea. La veneraoïe aueara 
ment Caaain oui. ainsi quil a «té anneno» hier, a «té ateaquee par l'avlattan ennemie, bien qu'aucun «al-
dat allemand ne te trouvât dana H meneetére ou dan* ia« environ» immédiat», a été en stande partie i n t i n . 
ta» et incendiée Le» ruine* du menaattra tant maintenant partie du Iront a«Mn*lt t i i t m i M Las (orma-
Meeat a avion» de combat et d'aeeajttt de la Luttw.lt» ont ettlcaeement attaaué. dana la serrée d'hier et pan-
dam la nuit dernitre. de* concentration* d* navire* et la* paru d'Amie et da Nattune. Un centre-torpilleur 
M « «artoa. laucoant il.«M tonna», ont «t« endemmasée par deo coup» au but. •lutteur» dép«t» de carbu
rant et de matériel ont été détruit* *t de* campement da troupe» Incendie*. 

Dan* la **lr«e du M l«vrter. de* bombardier* ennemi* ont. une taie da plue, attaque la ville) 4e Rems. 
La nui» dernier* de» avion* britannique* ont eiéeuté une neuve»* attaqua (erreruto aur Btrlln. Par 

p a n «ouvert, lu ont teté. aur piuoteur» euartiara de la ville, un grand nombre de bombe» oipie»iv«» et 
tneendlalre» qui cauaerent de* désât» dan» Ma quartier* habita», a de» monument» eui.urei*. a de* ««ilaot et S 
«M hôpitaux. La population a lubi de* portée. I n dépit do londition» délenat»*» detoverable». la délai*»* 
antl-a«rienne allemande a abattu, eaien dea Intarmatian* encore Ineemoittea. U bambardMr* Quelque» avion» 
ennemi» ont lancé des bombe* «or des locoiito» de la r«(len rhéna-woatpnalienne 

a subi deux nouvelles attaques 
T E R R O R I S T E S 

de l'aviation an^lo-américaine 
Rome. 18. — Radio-Rome donne son du temps très couvert. Ils 

las détails suivants sur une trou
vaille attaque terroriste que des 
aviateurs anglo-américains ont di
luée, mardi matin, contre la ville 
ouverte de Roms : 

Mardi matin, entre 10 et 11 n., 
tin grand nombre de bombardiers 
quadrimoteurs ennemis, puissam
ment protèges par des chasseurs et 
opérant eu plusieurs vagues, ont de 
nouveau attaque Rome. 

Des bombes explosive» de tout ca
libre, ainsi que de nombreuses 
bombes incendiaires, ont eie lancées 
sur le centre de la ville, ainsi que 
sur » banlieue. Des pâtes entiers 
de maisons se sont e'tondrés, ense
velissant sous les décombres des 
centaines d'habitants. Plusieurs ho-
oltaux. *ur lesquels t'-ottait cepen
dant le drapeau de la Croix-Rouge. 
ont été arrosé» de projectile*. 

Peu après la première vague, et 
lorsque le danger semblait écarté, 
un certain nombre de, personnali
tés du Vatican se sont rendues en 
automobile a Rome pour senquenr 
des dogàt» éventuels causes a un 
hospice papal se trouvant dans un 
quartier bombardé et ou étaient hé
berges des centaines de femmes et 
d'enfants évacues. 

Dans les voitures avaient pris 
place le prince Cavrlo PàcelU. ne
veu du Saint-Père. Mgr Ouidetti. 
le marquis Sachetli. grand cham
bellan, ainsi que l'ingénieur Oa-
leazzi directeur .général des servi
ces» techniques du Vatican. Les au
tomobile n'étaient pas encore arri
vée» à destination que surgit la 
seconde vague d'avions anglo-ame-
rieain*. 

Les personnalité» vaticanes eu 
rem tout Juste le temps de se refu-
tler dan» une tranchée poui se 
mettre à l'abri des bombes qui pieu-
Talent de nouveau sur la ville. 

Une bombe a atteint 1 hospice pa
pal, qui »'e»t. en partie, effondre 

Une des voitures automobile» a 
été mitraillée par le» evi»teurs 
sngic-amérieain» et sévèrement en
dommagée 

LES PERTES DES DOMINIONS 
ET DE L'INDE BRITANNIQUE 

SUR LE FRONT ITALIEN 
Amsterdam, 16. — Selon une dé

pêche Reuter, M. Churchill a an
nonce mercredi aux Commune» que 
les pertes subies en Italie par les 
troupes de Dominions et de l'Inde 
du 13 septembre 19*3 au 13 février 
1944 s'élevaient à 36 826 hommes. 
à savoir : 7.635 tués, 23.283 blesses 
et 5706 disparus 

Dans ces chiffres ne sont pas 
comprises les pertes de la flotte et 
des forces années aériennes. 

Deuxième raid 
Rome 16. — La radio annonce 

que la capitale italienne a été de 
nouveau bombardée violemment, ce 
matin, par l'aviation anglo-améri
caine procédant par vagues succes
sives 

De nombreux quartiers d'habita
tion ont été atteints Des bombes 
sont tombée» sur le grand marché 
et ont causé des dégâts très impor
tants 

On déclare qu'au cours du bom
bardement d'hier, les église» de 

(Cliché « Réveil du Nord ») 

Soldats finlandais, en campagne d'hiver. (Ph. Sipho) 

La Finlande 
se verrait imposer par Moscou 

des conditions draconiennes 

En s'emparant de deux positions-clés 
à la frontière indo-birmane 

les Nippons ont fait échouer 
les plans britanniques contre Akyab 

Tokio. 16. — On mande d'une baseiqul va de avec d'énorme» dlffi- un espace de 4 km. de long sur 
Japonaise sur le front de Birmanie cultes. Malgré le» tentatives déses-il km. de large les troupes saflsi-
que la prise de Taung-Basaax et deipérée» i ai tas psi l'mnnii d» ror»V|ses bien équroées. disposant de 
Nyaunggyan». deux posiUons-ctéa de pre «on encerclement, on croit que|canons. chars et plusieurs cental-
l'ennemi à ia frontière indo-birmane, le moment est proche où les trou mes de camions. Les troupes sn-
est de la plus haute Importance. car|pes britanniques seront complète-igiaises nont plus le choix que de se 
ainsi non seulement les ligne» delment décimées. La 7e division bri-;rendre ou d'être complètement 
retraite et d'approvisionnement de tannique qui au nord-ouest de ; anéanties. 
l'ennemi dans la réejton de Butai- Buthidaung est de plu» en plus ser-j _ „ _ - . I I C T D . , nrintTC 
daung et de Maungdaw sont cou-|rée par les Japonais, doit avoir Lto r b K l U AUOIIvAULArtU 
pées mais aussi parce que le» plans I d'ores et déjà perdu tout espoir del 
ennemis pour ls prise d'Akyab omise ménager une voie de retraite. Genève 16. — On mande de Can-
échoué , berra au » Times » que les pertes 

TaungBazaar. sur le cours »upé- Se rendre ou être anéanti **•»•* « ï " ^.^^^f^ISS 
rieur du fleure Majru est le centre jusquà la date du SI décembre 164» 
principal de ravitaillement de l'en- Tokio. 16. — Les dépêches parve-ise chiffraient à 66436 hommes. 
nemi où 11 s accumule des muni- nues du front de Birmanie siena-iDans ce nombre étaient compris 
lions, du ravitaillement et d'autres lent que la résistance de la 7e div;-; 18.480 tués. 
matériels de guerre. En outr". Il y alsion araglo-hmdoue. qui est encereléel La guerre contre le Japon a coû-
construit un aérodrome d'où les à l'est des monts Mayu. devient de te à elle seule aux Australiens. 

.communications Japonaises avec|plus en plus faible. Les troupes jn- 36.500 homme» parmi lesquels 4.500 
Stockholm, 16. — Selon des in-icontre Us divisions allemande* en l'arriére pouvaient être menacées. Iponaise» resserrent de plu» en plus tué». 3 290 Australiens sont tombés 

formations parvenues de Waahing-\Finlande. 
ton, on déclare dans le» milieux * m y 
américains, au sujet de» condition«JA Berlin, M atte la avec CaisM 
que Moscou imposerait à la Fin-1. , , . • , , 

lande, que le Kremiin rec.ameri ile deroulenient des événements 
de toute façon, la dissolution du - „ , , _ ,„ -. 
gouvernement finlandais actuel ei ^ B € " m ; ,}6±, ~ , «x»11"1111* * 
ia formation d'un nouveau cabinet fe!™ * ^ " J î . £ 2 £ * A e t e 

avec participation des c o m m u n i s ^ * d » n s 1 appréciation de ls 
•g. question de savoir, soulevée par les 

nouvelles sensationnelles des Jour-
D'autre part, le correspondant deinaux anglais, américains et même 

l'Agence Reuter à Stockholm. Tbo-ldes organes de la presse neutre, -t 
mas Harria, croit pouvoir formuler lia Finlande se trouve à la veille dé 
comme «uit les revendications ml-1 décisions graves, 
ruma de» Soviets pour une paixl Les bruits selon lesquels de» 
avec la Finlande : hommes politiques finlandais se 

1» Rétablissement des frontières] M™1'™ J"*™*,*i J ^ J ^ i ? ^ ' J ! 
de 1940 avec quelque* r^iticaUon3\™^\***l*x^*^,^^ 
à l'avantage des Soviets. u i <

1 ?V U X q U e i i e L 4 r^11111^ P£ur-
_ * , fait être amenée à cesser les hos-
Occupatton de toutes .Mjtmté». sont accueillis ici avec inté-

grandes ville* finlandaises qui con
serveraient toutefois leur adminis
tration propre. 

3* Elimination du cabinet tinlan-

rèt mais sans émotion 
On déclare dans les milieux poli-

tiques berlinois que le séjour actuel 
de l'ancien premier ministre fin 

dais de tous les éléments hostiles à landais Prassiklvi a Stockholm est 
la Russie. connu. Mais on laisse à la propa-

4' Liberté d'action pour Us Sortrt*i«ande ennemie lesoin de voir dans 
jee séjour un rapport avec de pre-

= = = •======= i tendues prises de contact. LES CHEFS ARABES RÉCLAMENT 
L'INDÉPENDANCE DU MAROC » 

Genève. 
Londres : 

3.366 bombardiers 
anglo-américains 

abattus an dessus du Reich 
et du Nord de l'Europe 

en 1943 
Amsterdam, 16. — Selon une dé

pêche Reuter. Sir Archibald Sin 
clair, ministre de l'Air, a annonce 
mercredi, aux Communes, qu'au 
cours de l'année dernière, les ope-
rations au-dessus de l'Allemagne 
et du Nord de l'Europe avaient 
coûté à l'Angleterre 2 369 bombar 
diera et aux Etats-Unis 997 appa 
relis. 

En Janvier, ces perte» se sont 
élevées respectivement à 319 
178 avions. 

Le Journal périodique t Afrioan 
World » mande d'Alcer que les 
chef* arabes au Maroc propagent 
le désordre parmi les ouvriers indi
gènes. Ils réclament la libération du 
monde arabe par leur propagande et 
font appel à la c Guerre Sainte ». 
Ils exigent l'indépendance du Maroc 
en vertu des principes formulés par 
les Alliés dans la Charte de l'Atlan
tique. Cette surexcitation explique 
les rencontres récentes entre la po
lice et l'armée avec tes manifestants 
arabes à Rabat, Salé et Marra
kech. 

LE COMITÉ D'ALGER 

VA FETER L'ANNIVERSAIRE 

DE L'ARMÉE ROUGE 
Madrid. 16 — On mande d'Alger: 
Le comité d'Alger a décidé d'or

ganiser une grande manifestation 
dans toute l'Afrique du Nord le 
23 février en l'honneur de l'anni
versaire de l'armée rouge. 

A cette occasion, le commissaire 

Une appréciation exacte de la si
tuation n'est possible, dit-on à Ber 
Un, qu'en tenant compte des élé
ment» qui ont toujours été déci
sifs pour la Finlande depuis le de 
but de sa lutte pour son indépen
dance et son autonomie 

Si une partie de la presse enne
mie croit déjà pouvoir parler de 

• conditions minima que la Finlande 
L O N D R E S terait contrainte d'accepter, et si 

l'on cite notamment parmi celles-ci 
la « capitulation sans conditions s 

On mande de à la Guerre et à l'Air donnera une hi n'est pas difficile de deviner la 
grande réception. (façon dont réagiraient * cet égard, 

•es milieux responsables des desti
nées de la Finlande 

AFFIRME-T-ON A 

Nyaungtjyangs est un centre im-lleur étreinte et ont comprimé sur-en Nouvelle-Guinée. 
portant de transport sur la route! 
de> Maungdaw, tria Bawll-Bazaar " 
vers l'Inde. C'est de ce point que 
panaient les routes de trafic vers 
Maungdaw et Buthidaung. Il Joue 
donc un rôle important dans le rêve 
de l'ennemi de reconquérir la Bir
manie. 

On annonce encore que l'ennemi, 
confiant dans sa supériorité numé
rique et matérielle avait fait tous 
les préparatifs pour étendre ses 
centres de ravitaillement et y con
centrer des troupes. Il avait pro
jeté d'encercler Akyab en venant de 
Maungdaw et de Buthidaung. Mai* 
maintenant que les Japonais ont 
commencé leur offensive, Taung-
Bazaar est tombé aux mains des 
Japonais en six heures et Nyaunp-
gyangs en soixante heures. En ou
tre, de grandes quantités de ravi
taillement, de munitions et d'autres 
matériels de guerre ont été captu
rés. 

La 7* division britannique 
encerclée est coupée 

de vivres et ravitaillement 
Tokio. 16. — On mande d'un 

point d'appui Japonais en Birmanie 
a l'agence Domei qu'à l'heure ac
tuelle la 7e division britannique dont 
les effectif» sont estimés à plusieurs 
dizaines de milliers d'hommes «qui 
pés de ersars blindés et pourvus de 
plusieurs centaines de camion» au
tomobiles doit être exclusivement 
ravitaillée par la voie de* airs, ce 

U f â e * n r n r î a m » i " i r i l V A u surplus, on croit à Berlin de-
W I 1 C p i U t . I t O J I i C l l . l U l » | T O l r attendre le cour» des événe-

du Dr Sauckel 

L O N D R E S 
interdit la publication 
de journaux polonais 

Genève 
journallate* 
adresse 

L aaaociation dea i Un Le» Anglais, comme tout la mon-
M 

istre de [Information, unt protee- que de «on effondrement. Ils voulaient 
tation contra l'intordiction par la gou
vernement aiujlaïa. d* la revue < Wia-
domoscia Polaklo ». Dana cette pro
testation 11 aat dit entra autre*, sa
lon la a Times a. qu* l'exiatenco da 

polonais» en Crande-Brata-
w_.~t.w~.... — —--.-. -— - - —^- ia presae poionaïae en ursimc-orcia* 
Saint-François d Assise et de Sainte- g n e con»titu» un do* moyen* le» 
Catherine de Sienne ont été endom- p l u s important* par leaquela u ne 

Ition polonaiee cet à même do defen 
dra ses droit» et «es Idéaux contra le 
totalitarlamo. Juaqu'é présent, ajout. 
ton. la liberté de parole a toujour» 

respectée on Angleterre. Caat 
moUf pour lequel nous prlon» le (ou 

•J âgées. 

L'Abbaye du Mont Cassin 
est complètement détruite 

Amsterdam. 16. — Reuter an
nonce que le monastère du mont 
Cassin a été complètement détruit. 

Nouveau bombardement 
de Ustel-Gandolfo 

Rome. 16. — Malgré le pressant 
appel lancé par Radio-Vatican de 
n* plus attaquer Castei-OandoUo 
tout au moin» avant l'évacuation 
complète des femmes et des en
fanta qui y «ont réfugié», quelque» 
avions «nglo-»méricain» ont effec
tué mardi une attaque sur le do
main* papal de Castel-Oandolfo 
One bomba est tombée sur la villa 
Barbennl et une deuxième a explo
sa) à quelque» mètres de là. 

« A travers une épaisse 
couche de nuafes » 

.ornement britannique da revoir «on 
attitude et de mettre tin t cette in 
tordictlon. 

Dans un* lettre ouvert* * l'opinion 
publique anglaisa et reproduite par 
le • Daily Telefrapr) ». M. Stfmund 
Xovakowafcl. rédacteur an chat d« 
l'hebdomadaire « Wiadomo«ei« Poi-
skie ». écrit : • Depuia luUlot 1»«0 
mon Journal a paru régulièrement on 
Angleterre. Il M fait maintenant que 
le minutera da l'Information an»lai«» 
refusa de noui livrer le papier qu 
t ou* est nécessaire, empêchant alnai 
U publication ultérieure de notre 
hebdomadaire. C*tt* décision 
priée bien que nou* n'ayon* jam»i« 
publié 1« moindre article qui n'eut, 
au préalable), été aoumi» * U cénaure 
ai.glalsa. 

« Staline a fcfaitinmt* 

résolu U » 
Berlin. 16 — Commentant la décla

ration faite par la Journal londonien 
• Dallv «Hetch ». «elon laquelle .o 

B é c T ï ^ e u ' P T l s s ^ ^ u r ^ t t r 5 - ? * T S S T « W - W ~ ' « « ^ 
Ç ^ r r o r ^ e x é ^ e / v ^ & S * ' V S Z T S S ' ZSSi 
niére contra la capitale du Reich | , d M M M tOTmt o r l . , n a i . ,. i. • vœi-
oa reconnaît que les bombes ont ete K i l c h t r Beobaentcr a écrit : « Calé 
jetée» e à travers une épaisse pou-l,, conçoit alternent étant donné que 

ont oe servir da la Pologne 
prétexta pour déclarer la guei 

é l'Allemagne Selon l'avis do ce 
tains. Churchill retirera formellement 

garantie qu'il a donnée à la Po
logne en 1939 ou. comme d'aucun» la 
•uppooent, il laissera expirer automa
tiquement le traité, devenu aana objet 

la suite dea revendications de Mos
cou », 

Le* correspondants à Moscou man
dent que Staline, antre temp». a dé* 
finitlvement résolu la question polo-

— tout au moina aur la papier 
reconnaieeant la comité polonaia 

à Moscou comme aeul et unique par
tenaire. 

L» caa de la Pologne *»t un exera-

Sic type do ia logique avec laquelle 
talln* rêve de bolcheviaer le* < zo

nes do sécurité a que aea alliés lui 
ont reconnues et dont les peuples ont 
pu du reste, «estimer heureux de vi
vre ami* la protection de l'armée al
lemande, aana laquelle lia connaîtraient 
à bref délai, le même aort qu'ont subi 
Jadis, lea paya balte*. 

Contr* le* appéUt* d* conquêt* de* 
Soviets, dit l'article an terminant, il 
n'y a qu'un remède : la lutte Impla
cable et décidée menée par l'Allema
gne et *** alliéa. 

Le» prétentions 
territoriales lie Staline 

Boren. 1». — On manda da Londres 
au « Bund ». qu« aeioa 1' « Obser
ver ». l'U.K.S.S. a formulé une oérl* 
de nouvelles prétention* territoriale* 
et qu'alla via» notamment à annexer, 
outra leo région* polonalao* qu'on 
•ait, certaine» partie* d* la Prui 
Orientale, de la Pomérani* et dé la 
Haute-Suéel* 

Meuceu exige, entre autres, 1* port 

a u Allemands non assujettis 
au service du travail 

Berlin. 1». — Le commissaire géné
ral au service du travail, gauleiter 
Sauckel. a adressé une proclamation 
à tou» ses compatriotes qui ne sont 
pas assujetti» au service du travail, 
pour les inviter à se mettre é la dis
position du service volontaire hono
raire du travail. 

La Fuehrer. dit la proclamation. 
n'a fait imposer au peuple allemand 
dana le domaine du service du tra
vail, que dea devoirs qui. -— contrai
rement aux mesures prises par les 
ennemis de l'Allemagne, leaquela 
obligent tes adolescents à descendre 

les mine» et n'ont pas d'égards 
pour les femme» malades, — sont 
compatibles avec la santé générale. 

Comme jamais auparavant dans l'his
toire allemande, le peuple allemand 
ne s'est aussi étroitement lié dans une 
unité indissoluble, avec ses dirigeants 
sculigne la proclamation. Malgré la 
dureté de la lutte et ia gravité des 
emps. un ordre incomparable avec 

celui des autre» Etats, règne en Aile 
agne. L'alimentation nécessaire e 

tous les besoin» réellement vitaux 
•ont assuré» à tou* no* compatriote* 
par un* répartition équitable et basée 
sur l'intérêt social. 11 es» tenu comp-

dans la plus large mesure, de tt 
santé pubUqua. Au cour» d* la oe an
née da guerre. 1a via culturelle, spiri
tuelle et morale) du peuple entier eat 
unique au monde malgré lea priva
tion» et le travail nécessité par la 
guerre, 

11 on est tout autrement chez 'es 
ennemie d* l'Allemagne, constate le 
Gauleiter Sauckel, dan» la «ulte do 
sa proclaanation. 

Là/ il n'y a que le» ploutocrates et 
le» capitaliste» qui mènent un* vie 
luxueus* «an* égard pour les priva
tions de* masaea. Aussi bien en An-
gleterre qu'en Amérique, les capita 
liâtes et le» juif» se désintéreaient et 
abandonnent * leur »ort la masse du 
peuple et avant tout, la Jeunesse. En 
république soviétique, règne la ter
reur «t la domination la plus cruelle 
11 s'agit pour le peuple allemand et 

allié* d'écarter ce spectre 
fioyable. 

ments avec le calme, non seulement 
commandé, mais encore Justifié 
par les circonstances. 

L'ESPAGNE 
n'est pas disposée à se battre 

pour les autres 
Istanboul. 16. — L'ex-ministre 

de nnténeur de Turquie. M. 
achuerkue Kaya, commente dan» 
le Journal « Cumhuryet », la neu
tralité espagnole et souligne que 
l'entrée en guerre de l'Espagne 
n'apporterait que misère et des
truction dans tout le pays. Le peu
ple espagnol qui doit encore lutter 
contre des difficultés Issues de la 
guerre civile n'est pas disposé, di*. 
en terminant Kaya. de faire la 
euerre pour les beaux yeux d'une 
tierce puissance, comme s'il était 
un peuple de mercenaire». 

600 REFUGES DE DUNKERQUE 

ARRIVENT A DUON 
Dijon, 16. — Six cents réfugiés 

venant de Dunkerque aont arrivés 
à Dijon ce matin. Ils ont été reçus 
à la gare par M. Oasne, préfet dé
légué de la Cote-dOr. et par les 
représentants du Secours National 
et de la Croix-Rouge. 

Ils seront dirigés sur le» villages 
de l'arrondissement de Beaune. 
Dix/mille réfugiés du Nord doivent 
étre\hébergés en Côte-d'Or. 

et» d* nuages » Des membres | Churchill • depuia longtemps aban- de Koeaigsberg. « de façon è pouvoir 
a'étruipagea ont déclaré qu'en rat- donné te» Polonais » l'ardr* du kr«ea- contrôler toute u Baltique 

RECTIFICATIF 
à la loi de la réfoi 

fiscale 
Vichy, 16. — Le » Journal Offi

ciel » a publié, ce matin, un Impor
tant rectificatif à la loi de la re
forme fiscale. Il s'agit de réparer 
l'erreur matérielle qui a été signa
lée au lendemain de la publication 
de cette loi parue le 13 février. 

La rectification vise certaines 
dispositions de l'article S relatif 
ia progressivité de l impôt générai 
sur le revenu. La rédaction orlgi 
nale parue le 13 février, portai' 
qu'au-dessus du chiffre imposable 
de 80.000 fr., l'augmentation dans 
le calcul de l'impôt était de six 
nentièmes par tranche de 30.000 te 
Jusqu'à 140.000 fr., puis par tran
che de 30 000 fr. Jusqu'à 200.000 fr 
et par tranches de 50 000 fr. Jus
qu'à 350000 fr. Ensuite de quinze 
centième* par tranche de 300.000 
francs Jusqu'à 750.000 fr. La frac
tion du revenu excédant 750000 fr 
étant comptée intégralement. A ce» 
dispositions erronées se substituent 
aux termes du rectificatif les sui
vantes : 

Au-dessus du ohiffrt- Imposât)1» 
d» tt466 fr., le calaul de l'impAt 
•a fera an augmentant d* six can-
tièm»* par tranchés da 16*00 fr. 
Jusqu'à 166*66 fr-, d* cinq centiè
me* par trartohas d* 66466 fr. Jus
qu'à 666.666 fr, d* cinq centième» 
par tranchas d» 15.666 fr. Jusqu'à 
«66466 fr. La fraation du revenu 
exoédant 166466 fr. tara compte» 
intagraletresnt C'est à os chiffra 
qu* tara appliqué I* taux maxi
mum. X 

U N E RÉPONSE D U D O C T E U R DIÉTRICH 
A U X ALLÉGATIONS D E LA PRESSE ALLIÉE 

« Ce sont les Américains 
qui ont demandé 

une trêve de trois heures 
pour ramasser leurs morts * 

AUCUN SOLDAT ALLEMAND NE SE TROUVAIT DANS 
LE MONASTERE DU MONT - CASSIN 

Berlin 16. — Le Dr Dietrich. chef i écUice historique, on avait placé d»-
de la Presse du Reich. a fait au-IV°nj VrntTi* Jî JZÎ"i^i..u!L!E?ti 

presse étrangère la déclaration que rav? ^ ntualion portievatere, neiare 
voici : dans le clottre. 

/Vo» adversaires ont prétendu hier :i 
io ou au oourj dej trois dernière*! 

semaine*, tes Allemands avaient sol~\ 
licite è deux reprises une trêve de\ 
trois heures pour relever leurs morts; i 

T* que 1rs troupes allemandes! 
avaient fait du monastère du mont 
Cassin un point d appui militaire, ceI ri^a\n~,."pour• cacher d t'opïnton'pti-
r/»ii aurait contraint leurs adversai-] bltoue lecKec complet de Leur olfen-
res à détruire ce cloître \Kve s„r ((. )Tont de f/jalfe du Sud. 

En ce qut concerne la première at-\avaient diffuse la version que leur* 
légation, il importe de constater : Iftoupes ne pertpnatent pa» 4 apan-

1° Ce ne sont pas Us Allemands cer précisément parée que U mono*' 
lis bien les commandants des trou-itère du Mont Canin avait été pré-
s américains qui se sont vus obli-[iendûment transformé en une base 

pé» de demander une trêve de trois1, fortifiée, dotée d'un poste aobserv-
heures pour dégager leurs milliers de i tion pour l'artillerie. Pour donner é 
soldats tombés devant les lignes aile-, ce mensonge un semblant de vérité, 
mandes. Mû par des sentiments hu- les Anglo-Américains lurent 

Pour cacher 1 échec csnpiet 
de leur offetsire 

Déjà le 13 février. Us Analo-Amé-

LA QUESTION DU LAIT CONCENTRÉ 

f n'est pa* un* réunion du Con- concentré à portée d* la main et 
seil Municipal de LUI* oit M A mime quelquefois pour leur chien 
Paul Dehove. Maire, n'ait d faire i ou leur chat T 

LA COURONNE 
DE NOTRE-DAME-DU-JOYEL 

DE L'ÉGLISE DE FLEURBAIX 
ESTIMÉE 

PLUS D'UN DEMI-MILLION 
A ÉTÉ DÉROBÉE 

A l'occasion de l'inauguration de 
la statue de Notre-Dame-du-Joyel. 
dan» l'église reconstruite de F leur-
bal x, une grand* fête fut célébrée 
quelques années après la guerre 
lflt-lBie. La Vierge du Joyel por-
,ait »ur la tat* une couronne, véri 
table objet d'art composée en par
ti* de cuivre, d'or et enchâssée de 
glerres précieuses. C* Joyau évalué 

l'époque 25.000 fr. provenait d'un 
don fait par les paroissiens 

Ce petit trésor restait dans l'égli
se sans gardien et on ne pensait 
pas à le mettre à l'abri malgré le* 
temp* troublé» que nous traversons. 
C* Joyau a fini par tenter les vo
leurs. Il» opérèrent en toute tran
quillité dan» la nuit de lundi à 
mardi, après avoir pénétré dans 
l'église en cassant un vitrail La 
couronne dérobée est évaluée actuel 
lement plus d'un demi-million. 

jutfice du reproche qu'on fait 
aux municipalité* d'être responsa
bles de la tout-alimentation det en
fants, malades et vieillard* dans la 
consommation du lait. 

Nous apprenons aujourd'hui que 

Est-ce la faute des Municipalités 
st des commerçants patentés ou non 
édifient de* fortune* scandaleuses 
en trafiquant sur le* produit* lai
tier* ? 

Est-ce la faute de* Municipalités 
les stocks de lait concentré sont aux\ tt Us aliment* nécessaires d la. 
trois-quarts épuisés. On ne va pa* i nourriture des vache* disparaissent 
tarder à accuser * le lampiste » del du marché régulier si U* trusts 
la pénurie des boite* de lait. Cest-à- laitiers cherchent a prendre le* 
dire les Maires, car ce que l'on re-\rtnet de* organisations projession-
proche au Maire de Lille on le re- nelles. si à tou* Us échelons de 
proche à tous se* collègue* deil Administration officielle et offi-
Franoe. A tort, bien entendu car 
la rareté d'un aliment indispensa
ble à nos tout-petits est due à cer
taines mère* de famille qui. bien 
qu allaitant leur enfant, n'en tant 
pa* moin* inscrite* chez leur phar
macien pour obtenir du lait concen
tré sur présentation d'un certifiait 
de complaisance. Par voie de con
séquence, V Administration supé
rieur* te trouve dan* la nécessité 
de supprimer U latt concentré dans 
les campagnes et d'abaisser à S mois 
l'âge au-dessus duquel le* enfants 
des villes n'y auraient plut droit. 

Il faudrait s'entendre une bonne 
foi* pour toute* et nt pa* confondre 
la cause et le* effets. 

Est-ce la faute des Municipalités 
«t une trop grande partie de o* 
qu'on appelle le» gens « bien » — 
par euphémisme tant doute — •* 
crofratenf déshonoré» de prendre 
leur petit déjeuner ou thé quoti
dien sans avoir leur boite de lait 

rieuse des hommes sabotent le* 
directive* gouvernementale* T 

Le* Mairie* n'ont qu'un rôle da 
contrôle et un rôle secondaire de 
distribution de cartet donnant droit 
à telle ou tell* Quantité de lait. Un 
point, c'est tout. Ce problème est 
comme tant d'autres d'ordre gou 
vememental et rien de plut. Du 
Jour où Vordrt commencera à ré
gner dans la Maison France et lort-
qut nos paysan* sauront qu'il* tra-
batllent vraiment pour nourrir ceux 
qui ont faim, alors les grosses au
ront du lait 

Tout le reste n'est que faribole*. 
Quant à abaisser A 6 moit l'Age au-
dessus duquel le* enfants de* cilles 
n'auront plut droit au tait concen
tré, nous nous élevons contre cette 
faéon de procéder qui consiste è 
fak* payer de* innocents le» faute* 
det grande* personnes. 

Par Intérim : 
A. LAPORTK. 

Cour Intérieure du clottre de M ONTE-CASSINO. tur lequel se tout 
abattu* des obus anglo-américains, de 10 d 15 cm. (Pn. Graphcpresse). 

manitaires, le commandant des trou- i quelques jours plus tard, à détruire 
" >nnent ce secteur 

souscrivit à la demande des Amen- obus cet édifia* culturel vénéré. Au 
pes du Ketch qui tiennent ce secteur \fioidement des bomba» et dea 
csinj. Le haut commandement a re
noncé t-oiontatrement d donner de 
la publicité à cet acte de condescen
dance qui. eu regard à l'échec com
plet de toutes les attaques américai
nes, pouvait également se tustifler 
au point d* vue militaire. 

Après que les Américains eurent 
largement profité de cette trêve 

récompense les sentiment» humani
taires det Allemands et leur silence 
sur cet événement, par U diffusion 
à trover» te monde entier, d'une In
formation prétendant hardiment que 
les Allemands et non Us Américains 
avaient demandé un» suspension 
d'orme*. 

fi en est de même d* la seconde 
prétention anglaise. Les faits prou
vent qu'il n* se trouvait dans le 
voisinage immédiat. 

moment du bombardement du mo
nastère il ne s'y trouvait que U su
périeur, presque nonagénaire, une 
t tnotatne de moines et environ ISO 
réfugiés civil* italiens 

Il faut constater en outre qu* 
pour ne pas devoir reconnaître leur 
impuissance militaire da prendre 
Casstno. Us Anglo-Américains ont 
pulvérisé sans merci, un des plu* 
grands monument culturels da tous 
les temps. Aujourd'hui, on essaie do 
monnayer pour les besoin» de la pro
pagande ce crime contr* ta cultur* 
et d'en endosser la responsabilité aux 
Allemand* qui, en l'Occurrence ont 
affirmé, une fois de plus, leurs sen
timents de responsabittté dans le 
domaine culturel en reléptuwtt «u •*> 
rond plan leurs intérêts mUitotro». 
C'est une ignomtnte «ans borne* ont 
respire de eett* double façon d'agir. 

Quant aux Allemand», c'est avas 
ou dans le\?0%nttt\*

e
lm ' S ï «ta^ïïar S T 

ni aucune batterie d'artillerie ou de [JSJÏunU une^êllV âtSUtU 
mitrailleuse, ni aucun poste d'obser-\^n1mntaSté attttua* 
t>*rton allemand». Bn outre, le com-l"" w n " » » " 
mandement militaire allemand avait I ~ * - -
dan* U but d'oétnter tous dangers et Vienne, 16. — L'arefaiduch»s»sc 
complication* décliné l'offre aimable Maria^Théréce. infante de Portu-

DeTsotrè ta dernière possibilité d'un'"and. «ssastaé le 
prêtent* pour détruire ce mémorable Sarajevo. 

juin l»li. à 
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